
Christian, 

Vendredi soir, tu nous as laissés sur le bord d’un terrain. 

Depuis, nous sommes orphelins de notre Pater Basket. 

Tu as toujours associé ta famille à ta passion pour le 

basket, et nous avons aujourd’hui une grande pensée 

pour chacun de ses membres. 

En équipe, nous allons essayer de transmettre qui tu 

étais et qui tu resteras pour plusieurs générations 

d’amoureux de ce sport. 

Tu es né en Tunisie en 1936, dans une famille sportive où 

le basket a vite envahi toute la maison. Ton père a créé 

et dirigé un club de basket qui a connu de belles heures 

de gloire en Tunisie, puis, arrivé à Bourgueil, au CEG, il a 

poursuivi son engagement scolaire et associatif. Il t’a 

transmis cet esprit de laïcité qui le conduisit à participer 

à la création de l’ESB, fusion des 2 clubs mode « Don 

Camillo et Pépone ». 

A ton tour, tu nous as inculqué une droiture dans la gestion du basket départemental, laïc, 

comme nous l’avons dit, c’est-à-dire fait de clubs de toutes tailles, empreints de leur histoire 

et ancrés dans leur territoire. « On joue pour son maillot » mais on respecte l’autre. 

Le respect, 2ème caractère notable chez toi, Christian : réfléchi, intègre, tu n’avais que rarement 

un mot plus haut que l’autre. Tu étais notre Sage : les Présidents et Présidente qui t’ont 

succédé ont souvent pris conseil auprès de toi lorsqu’ils étaient confronté(e)s à des sujets 

d’éthique. La valeur de l’humain et la règle étaient à chaque fois rappelées, et la juste décision 

se faisait jour naturellement, même si elle avait dû être expliquée pour apaiser les tensions. 

Tu étais certes, avant tout, basketteur, joueur, compétiteur. Tu as été le 1er lauréat du 

critérium du jeune basketteur au début des années 1950 ; tu as évolué à l’ASPO en 

championnat de France, 1ère division de l’époque. Tu avais l’élégance du geste qui s’est 

transformée en élégance du verbe. Nous t’écoutions avec beaucoup de respect car tes propos 

étaient toujours justes et pesés. 

Ta carrière de dirigeant a débuté par le jeu ; en effet tu as été l’un des premiers à suivre les 

traces de René Lavergne, participant à la création du mini-basket en France. Le basket des 

tout-petits te passionnait : tu nous répétais qu’il fallait valoriser « le jeu, pas l’enjeu » ; tu étais 

le pédagogue dont l’apprentissage du geste, du beau geste était 100 fois plus important que 

les stratégies pour gagner sans avoir rien appris aux débutants. 

Bien évidemment tu as poursuivi ton engagement à la « technique » où, là encore, 

l’apprentissage primait sur le résultat. Tu as su animer des équipes d’entraineurs avec passion, 

raison et dynamisme (création du JAMBOREE en 1977). Beaucoup d’entraineurs actuels te 

doivent ce qu’ils sont, non pour leur vision du basket dit moderne mais pour les valeurs qui 

les animent. 



Dirigeant écouté tant en Département qu’en Région et Fédération, c’est naturellement que tu 

as pris la Présidence du Comité 37 et que tu l’as conduite pendant 16 ans (1980- 1996). Tu as 

su faire rayonner la Touraine par les organisations que tu as mises en place avec toute ton 

équipe (AG fédérale, les Jeux de l’avenir…). Les clubs t’ont témoigné un grand respect, une 

réelle fidélité, même dans des moments de choix difficiles. Yvan MAININI, Président de la FFBB 

s’est déplacé à Bourgueil (AG CD37, 1996) pour te remettre, devant tes amis, le coq d’argent 

de la Fédération. 

Tu faisais travailler les gens dans le respect les uns des autres et surtout, tu es venu nous 

chercher, nous qui sommes orphelins aujourd’hui, Claudette, Claude, Thierry, Valérie, Sophie, 

Thibault…Tu as su nous conduire vers des responsabilités, tu as été notre guide jusqu’au bout. 

Quand nous étions confrontés à une querelle de clocher, tu répondais intérêt général, quand 

nous parlions nouveautés tu nous rappelais l’histoire. L’histoire, une autre grande passion. 

Ton côté collectionneur nous amusait : « j’ai tout mon sous-sol d’archives à trier » était la 

réponse que tu nous donnais quand on te demandait ce que tu faisais… Mais ce n’était pas 

pour l’Avoir que tu collectionnais mais pour le Connaître et faire Connaître. Plus que tout, ton 

envie de transmettre, issue de ton profond respect des gens passés et présents, de ton métier 

d’enseignant, de ta facilité à discuter, est ce que chacun d’entre nous a reçu en héritage.  

Longtemps nous parlerons de toi Christian, Guide du basket en Indre et Loire. 


